
PERFORMANCE • • Verbivocovisuel. , l'art concret joue avec les mots, les formes, les couleurs 
et les musiques. Exemples brésiliens et européens à la Bâtie Festival de Genève 

La poésie sonore fait bruisser 
la langue, et les sons deviennent sens 

UHpike d 'Augusto de CMnpos qui fut, thns les années 50, l'un des fondateurs du mG'uv,,,,,,,ntint"mati,mal ch, p'>ésie;;;;;;::~e. 

... bel.Mf 

~
. estliltion pour initib 

dans les lllUlées 80,1& pœ­
• lOnOr'e , 'cst rait un pu. 

blie fid&: , Ga1ève. C'est un art à 
miD~ làcettes qui jout: du sem, des 
sons, des formes ct des couleurs. 
Dans 1ecadre de la Bâtie, on pour­
ra en découvrir deux: le patio- tell 

tangues. et la poésie concrète bré­
silienne. 

L'utopie d'un langage com­
mun à tous est une hantise de l'hu­
manitt. Parfois des esprits po-­
rcux, ondes et ~es, 
~t de l'au-ddâ des rms­
sages ayptês qu'ils ttansmettent 
.en Ianguest. Ainsi, à Genève, à la 
fin du XIXc, les glossolalies d'He­
len Smith occupttent longuement 
les psychiatres. Les quatre poètes 
invitts Iwxii ~ ~ivmt proba­
bbnent pas de diaées divines. 
Partant rapectiV'mlmt du fran­
çais, de l'anglais, de ,'aUemand et 
de l'italien, Ieun œuvres s'cm­
ploient , tIIOUligne:r les cootours 
de la Ianguc pour mieux les dépas­
sm. Charles Penncquin travaille 
au dictaphone des pom"es tdéla­
b~ •. Caroline BergvaU ~ en 

anglais des perl"onnanœs qui te­
~ent "wUv«l sonot'e domes-­
tique. Mkhad LenIZ se situe à la 
frontière de la parok: et de la mu­
&ique. Giovanni Fontana, un Ar­

chitKte qui Il Mudie l'an, les 
sciences et la musiqu~ s'intéresse 
â l 'électroniq~ corrune outil de 
création. 

Gme\"Ois Mk:hd Favre et de la 
fille de l'artiste, Fabiana, montre 
bien l'ambition du groupe: 
construire un art total qui fait ap­
pel. :1 tous ~ matériaux et. se 
préoccupe aussi bien de design 
immobilier que de graphisme, 
d'images que de &Ons. Ces créa­
teurs se sil.Ua.ient dans le sillage de 

l eurs œuvres s'emploient à csouligner les contours 
de la langue pour mieux les dépasser-

_Faire de la po&;te SOOOI'e en 
Europe et au Brésil, œ n'est pas la 
mlme choset dëclan: Augusto de 
Campos. _Nous avions une né­
cessité presque anthropophage de 
connaître toutes les choses.f Né en 
1931, il fut, dans les annêo SO, 
l'un des fondateurs du mouve­
ment international de poésie 
COIlCl'Ûe. La prcmitre exposition 
du groupe, au Musée d 'an m0-
derne de Sio Paulo, en 1956, fit 
scandale. Autour d'Augusto de 
Campos et de .on frère Harald<>, 
eUe reunissait des poètes mais IIUS­

si des pOnnu. particulià'ement 
Geraldo de Banos. Un film du 

l'esprit moderniste des annêcs ZO. 
l...aIn modèles ewent le Joyce: de 
Finnqan's 1\7*, E.zra Pound, 
~ sunout, pour Un Coup 
de db; en peinture, Malevitch et 
les CCIlSttuctivistes russesj en mu­
sique,John Cage et Pierre Boulez. 

Comme: eux, ils voulaient re­
nouveler les codes, sauver le lan­
gage artistique de ,'érosion du 
quotidien mais aussi du marums­
me. Ds se diJtinguaient pourtant 
de leurs modèles européens par 
Icun ~cupat:ions sociales et 
politiques, particuliêrement sous 
la dictature militaire, dans les an­
nêes 60. Dans la .gdêe gtnérale-
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de la socièté brésilienne, ils vou­
laient ;ouerle rôle ~e l'os et de la 
moelle q,iniêret. Vmgt ans plus 

tard, le chan~"~"'~Co~<tan,~O~V,:e1;OSO:ir melD'a en 
piSles un 
Campos, rendant ainsi 1 
pLicité des volx. Entre le poéte et 
le musicien à succès, il y a eu une 
vraie rencontre. 

Aujourd'hui, Augusto travaille 
beaucoup avec J'ordinateur dont 
il apprkie les possibilités tech­
niques sans en fétichiser l'emploi. 
A ver: IOn fùs, Je musicien Cid 
Campos, et le vidéaste .Walter 
Silveira, il p~t~ mardi le 
spectacle multimédia PohÏ4 est 
risqllt, manifeste de cette ambi­
tion tVerbivocovisueUe-. A leur 
suite, Ambroise Barnas, Ward 
Tietz et Christof Migon~ célé­
breront les noces de l'an et de 
l'infonnatique. • 

..... IONOAES, IUCMi'Io­
ThMtre, U'IdIi 10aept. 620\30. 
PMt..aR EN LANOUE.S., m11'd1118111pl 
A 18h,!Im. photceGer1fOode BarTœ. 
.2Ol,oord6i ...... deNlcholaslutnogg. 
621 t\, po6eIe_ risque, 622h, 
perfon'nanc:. posIooncrètea. 


